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Introduc�on
Le bienêtre est l'un des domaines obligatoires du programme d'immersion en Saskatchewan.

Ce document présente les grandes orientaons de l'apprenssage pour les élèves de la Saskatchewan, les
compétences transdisciplinaires des programmes d'études de la Saskatchewan, la finalité et les buts pour le bienêtre
en immersion, et la vision du programme de bienêtre pour la 3e année. Dans le cadre de l'approche globale de la santé
en milieu scolaire, le bienêtre souent les élèves et leur permet de développer la base solide dont ils ont besoin pour
se bâr et maintenir une vie équilibrée.

Répar��on du temps d'enseignement

Le ministère de l'Éducaon de la Saskatchewan a établi la réparon du temps consacré au bienêtre à 60 minutes par
semaine. Veuillez consulter le Manuel du registraire du Ministère de l'Éducaon pour plus de détails.
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En immersion, il faut enseigner le
français comme une langue
seconde dans toutes les ma埀�ères.

(NeĀen, 1994, p. 23)

La langue cible est avant tout un
moyen de communica埀�on qui
permet de véhiculer sa pensée, ses
idées et ses sen埀�ments.

Une classe en immersion doit être
le cadre d'une interac埀�on
constante.

Il faut u埀�liser la langue comme ou埀�l
d'appren埀�ssage pour comprendre
et pour s'exprimer.

L'élève doit pouvoir exercer les
fonc埀�ons cogni埀�ves dans sa langue
seconde.

Principes de base de l'appren�ssage du français en immersion
Les principes de base suivants pour le programme d'immersion
proviennent de la recherche effectuée en didacque des langues
secondes. Cee recherche porte sur l'acquision d'une deuxième langue,
les praques pédagogiques efficaces, les expériences d'apprenssage
signifiantes et la façon dont le cerveau fonconne. Ces principes doivent
être pris en compte constamment dans un programme d'immersion
française.

Les occasions d'apprendre le français ne doivent en aucun cas être
réservées à la classe de langue, mais doivent se trouver au contraire intégrées à tous les autres domaines d'étude
obligatoires.

Le langage est un oul qui sasfait le besoin humain de communiquer, de s'exprimer, de véhiculer sa pensée. C'est, en
outre, un instrument qui permet l'accès à de nouvelles connaissances.

L'élève apprend mieux la langue cible :

quand celle‐ci est considérée comme un ou�l de communica�on 

Dans la vie quodienne, toute communicaon a un sens et un but : (se)
diverr, (se) documenter, partager une opinion, chercher à résoudre des
problèmes ou des conflits. Il doit en être ainsi de la communicaon
effectuée dans le cadre des acvités d'apprenssage et d'enseignement
qui se déroulent en classe.

quand il a de nombreuses occasions de réfléchir à son appren�ssage
Les acvités d'apprenssage doivent viser à faire prendre conscience
à l'élève des stratégies dont il dispose pour la compréhension et la
producon en langue seconde : il s'agit de faire acquérir des « savoir‐
faire » pour l'habiliter à s'approprier des « savoirs ».

quand il a de nombreuses occasions d'u�liser la langue française
comme ou�l de structura�on cogni�ve Les acvités d'apprenssage
doivent permere à l'élève de développer une compétence
langagière qui lui permet de s'exprimer en français en même temps
qu'il observe, explore, résout des problèmes, réfléchit et intègre à ses
connaissances de nouvelles informaons sur les langues et sur le
monde qui l'entoure.

quand les situa�ons lui permeent de faire appel à ses connaissances antérieures Quand l'élève a l'occasion
d'acver ses connaissances antérieures et de relier son vécu à la situaon d'apprenssage, il fait des liens et ajoute
à son répertoire de stratégies pour soutenir la compréhension et pour faciliter l'accès à de nouvelles noons.

quand les situa�ons d'appren�ssage sont signifiantes et interac�ves

Quand l'élève s'engage dans des expériences significaves, dans
lesquelles il y a une intenon de communicaon précise et un contexte
de communicaon authenque, il s'intéresse à son apprenssage et a
tendance à faire le transfert de ses acquis linguisques à d'autres
contextes.
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En immersion, l'école est, dans la
majorité des cas, le seul lieu où
l'élève al'occasion d'être exposé à la
langue française.

quand il y a de nombreux et fréquents contacts avec le monde francophone et sa diversité linguis�que et
culturelle

Les contacts avec le monde francophone permeent à l'élève d'uliser et d'enrichir sa langue seconde dans des
situaons vivantes, pernentes et variées.

quand il est exposé à d'excellents modèles de langue

Il est primordial que l'école permee à l'élève d'entendre parler la langue
française et de la lire le plus souvent possible, et que cee langue lui
offre un très bon modèle.

Protocole de collabora埀�on concernant l'éduca埀�on de base dans l'Ouest
canadien (de la maternelle à la douzième année), Cadre commun des
résultats d'appren埀�ssage en français langue seconde ‐ immersion (M‐12), 1996, p. x.
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L'élève est au c¿ur de ses
appren埀�ssages et en interac埀�on
avec le monde qui l'entoure.

L'élève nourrit ainsi son ouverture à
l'appren埀�ssage con埀�nu tout au long
de sa vie.

Grandes orienta�ons de l'appren�ssage
Le ministère de l'Éducaon de la Saskatchewan s'est donné trois grandes
orientaons pour l'apprenssage: l'appren�ssage tout au long de sa vie,
le sens de soi, de ses racines et de sa communauté et une citoyenneté
engagée. Les grandes orientaons de l'apprenssage représentent les
caractérisques et les savoir‐être que l'on souhaite retrouver chez le
finissant et la finissante de 12e année de la province. Les descripons
suivantes montrent l'éventail de connaissances (déclaraves,
procédurales, condionnelles ou métacognives) que l'élève acquerra tout au long de son cheminement scolaire.

L'appren�ssage tout au long de sa vie

L'élève, engagé dans un processus d'apprenssage tout au long de sa vie,
connue à explorer, à réfléchir et à se construire de nouveaux savoirs. Il
ou elle démontre l'ouverture nécessaire pour découvrir et comprendre le
monde qui l'entoure. Il est en mesure de s'engager dans des
apprenssages, dans sa vie scolaire, sociale, communautaire et culturelle. Il vit des expériences variées qui enrichissent
son appréciaon de diverses visions du monde. Il fait preuve d'ouverture d'esprit et de volonté pour apprendre tout au
long de la vie.
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L'élève respecte l'interdépendance
des environnements physiques et
sociaux.

L'élève apprend à se connaitre en
étant en rela埀�on avec les autres et
avec différentes communautés. Sa
contribu埀�on personnelle ainsi que
celle des autres sont reconnues.

Une citoyenneté engagée

L'élève qui développe une citoyenneté engagée établit des liens avec sa
commmunauté et s'informe de ce qui se passe dans son environnement
naturel et construit. Il ou elle reconnait ses droits et ses responsabilités. Il
accorde aussi une importance à l'acon individuelle et collecve en lien
avec la vie et les enjeux de sa communauté. Il prend des décisions réfléchies à l'égard de sa vie, de sa carrière et de son
rôle de consommateur en tenant compte de l'interdépendance des environnements physiques, économiques et
sociaux. Il ou elle reconnait et respecte les droits de tous et chacun, entre autres ceux énoncés dans la Charte
canadienne des droits et libertés et dans les Traités. Cela lui permet de vivre en harmonie avec les autres dans des
milieux mulculturels en prônant des valeurs telles que l'honnêteté, l'intégrité et d'autres qualités propres aux
citoyennes et citoyens engagés.

Le sens de soi, de ses racines et de sa
communauté

L'élève perçoit posivement son identé personnelle. Il ou elle comprend
la manière dont celle‐ci se construit et ce, en interacon avec les autres
et avec l'environnement naturel et construit. Il est en mesure de culver
des relaons posives. Il sait reconnaitre les valeurs de diverses
croyances, langues et habitudes de vie de toutes les cultures des citoyens
et citoyennes de la province, entre autres celles des Premières Naons de la Saskatchewan: les Dakotas, les Lakotas,
les Nakotas, les Anishinabés, les Nêhiyawaks, les Dénés et celles des Més. L'élève acquiert ainsi une connaissance
approfondie de lui ou d'elle‐même, des autres et de l'influence de ses racines. Il renforce ainsi son sens de soi, de ses
racines et de sa communauté, et cela souent son identé personnelle dans toutes ses dimensions.
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L'élève qui construit ses savoirs est
engagé cogni埀�vement et
affec埀�vement dans son
appren埀�ssage.

Compétences transdisciplinaires
Le ministère de l'Éducaon de la Saskatchewan a établi quatre compétences transdisciplinaires: la construc�on des
savoirs, la construc�on iden�taire et l'interdépendance, l'acquisi�on des liéra�es et l'acquisi�on du sens de la
responsabilité sociale. Ces compétences ont pour but d'appuyer l'apprenssage de l'élève.

La construc�on des savoirs

L'élève qui construit ses savoirs se quesonne, explore, fait des
hypothèses et modifie ses représentaons. Il ou elle fait des liens entre
ses connaissances antérieures et les nouvelles informaons afin de
transformer ce qu'il ou elle sait et de créer de nouveaux savoirs. Il se
construit ainsi une compréhension du monde qui l'entoure.
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L'élève qui développe son iden埀�té
sait qui il est et se reconnait par sa
façon de réfléchir, d'agir et de
vouloir. (ACELF)

L'élève apporte son aide ou son
sou埀�en de manière à respecter la
dignité et les capacités des
personnes concernées.

L'élève apporte son aide ou son
sou埀�en de manière à respecter la
dignité et les capacités des
personnes concernées.

La construc�on iden�taire et l'interdépendance

L'élève construit son identé en interacon avec les autres, le monde qui
l'entoure et ses diverses expériences de vie. Il ou elle peut soutenir
l'interdépendance qui existe dans son environnement naturel et construit
par le développement d'une conscience de soi et de l'autre, d'habiletés à
vivre en harmonie avec les autres et de la capacité de prendre des
décisions responsables. Il peut ainsi favoriser la réflexion et la croissance personnelles, la prise en compte des autres et
la capacité de contribuer au développement durable de la communauté.

L'acquisi�on des liéra�es

L'élève qui acquiert diverses liéraes a de nombreux moyens
d'interpréter le monde, d'en exprimer sa compréhension et de
communiquer avec les autres. Il ou elle possède des habiletés, des
stratégies, des convenons et des modalités propres à toutes sortes de
disciplines qui lui permeent une parcipaon acve à une variété de
situaons de vie. Il ulise ainsi ses compétences pour contribuer à la vitalité d'un monde en constante évoluon.

L'acquisi�on du sens de la responsabilité
sociale

L'élève qui acquiert le sens de la responsabilité sociale peut contribuer de
façon posive à son environnement physique, social et culturel. Il ou elle
a conscience des dons et des défis propres à chaque personne et à
chaque communauté. Il peut aussi collaborer avec les autres à la créaon
d'un espace éthique qui favorise le dialogue à l'égard de préoccupaons mutuelles et à la réalisaon de buts
communs.
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La mesure indique ce que l'élève
sait, ce qu'il comprend et ce qu'il
peut faire.

L'évalua埀�on indique le niveau de
réalisa埀�on des résultats
d'appren埀�ssage.

Mesure et évalua�on
La mesure est un processus de collecte de données qui fournit des
informaons sur l'apprenssage de l'élève. Ce processus comprend entre
autres la réflexion, la rétroacon et les occasions d'amélioraon avant le
jugement. C'est ce jugement qui représente l'évaluaon des
apprenssages de l'élève.

Il existe trois buts de la mesure et de l'évaluaon : l'évaluaon pour
l'appren�ssage qui vise à accroitre les acquis, l'évaluaon en tant
qu'appren�ssage qui permet de favoriser la parcipaon acve de l'élève
à son apprenssage et enfin, l'évaluaon de l'appren�ssage qui cherche
à porter un jugement sur l'aeinte des résultats d'apprenssage.

Mesure Évalua�on

Évalua�on forma�ve ‐ con奱�nue dans la salle de classe Évalua�on somma�ve ‐ ayant
lieu à la fin de l'année ou à des

étapes cruciales

Évalua�on pour l'appren�ssage Évalua�on en tant
qu'appren�ssage

Évalua�on de l'appren�ssage

rétroacon par l'enseignant,
réflexion de l'élève et rétroacon
des pairs
appréciaon fondée sur les
résultats d'apprenssage du
programme d'études, traduisant
la réalisaon d'une tâche
d'apprenssage précise
révision du plan d'enseignement
en tenant compte des données
recueillies

autoévaluaon
informaons données à l'élève
sur son rendement l'incitant à
réfléchir aux moyens à prendre
pour améliorer son apprenssage
critères établis par l'élève à parr
de ses apprenssages et de ses
objecfs d'apprenssage
personnels
adaptaons faites par l'élève à
son processus d'apprenssage en
foncon des informaons reçues

évaluaon par l'enseignant
fondée sur des critères établis
provenant des résultats
d'apprenssage
jugement du rendement de
l'élève par rapport aux résultats
d'apprenssage
transmission du rendement de
l'élève aux parents ou aux
tuteurs, au personnel de l'école
et des divisions scolaires

* CeĀe évalua埀�on peut être
norma埀�ve, c'est‐à‐dire basée sur la
comparaison du rendement de l'élève
à celui des autres.

Pour en savoir plus sur la mesure et l'évaluaon, veuillez consulter la ressource élaborée dans le cadre du Protocole de
l'Ouest et du Nord canadiens (PONC) : Repenser l'évalua埀�on en classe en fonc埀�on des buts visés.
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Appren�ssage par enquête
L'apprenssage par enquête est une approche philosophique de l'enseignement‐apprenssage de la construcon des
savoirs favorisant une compréhension approfondie du monde. Cee approche est ancrée dans la recherche et dans les
modèles construcvistes. Elle permet à l'enseignant ou l'enseignante d'aborder des concepts et du contenu à parr du
vécu, des intérêts et de la curiosité des élèves pour donner du sens au monde qui les entoure. Elle facilite
l'engagement acf dans un cheminement personnel, collaboraf et collecf tout en développant le sens de
responsabilité et l'autonomie. Elle offre à l'élève des occasions:

de développer des compétences tout au long de sa vie;
d'aborder des problèmes complexes sans soluon prédéterminée;
de remere en queson des connaissances;
d'expérimenter différentes manières de chercher une soluon;
d'approfondir son quesonnement sur le monde qui l'entoure.

Dans l'apprenssage par enquête, l'élève vit un va‐et‐vient entre ses découvertes, ses percepons et la construcon
d'un nouveau savoir. L'élève a ainsi le temps de réfléchir sur ce qui a été fait et sur la façon dont il ou elle l'a fait, ainsi
que sur la façon dont cela lui serait ule dans d'autres situaons d'apprenssage et dans la vie courante.

Bienêtre 3

10



L'enquête ne doit pas s'envisager en
termes de projets isolés, entrepris
occasionnellement et
individuellement dans le cadre de la
pédagogie tradi埀�onnelle de la
transmission des savoirs. Elle n'est
pas non plus une méthode à
implanter en suivant un scénario
élaboré à l'avance. (Galileo
Educa埀�onal Network, 2008)

L'école ne saurait aĀeindre son
objec埀�f premier d'appren埀�ssage et
de réussite scolaire si les élèves
comme le personnel ne sont pas en
bonne santé ni condi埀�on mentale,
physique et sociale.

L'appren�ssage par enquête offre à l'enfant des
occasions de développer son savoir, ses
capacités et un esprit interrogateur, ce qui le
mène à une compréhension plus profonde du
monde qui l'entoure et de l'expérience
humaine.

La démarche d'enquête passe essenellement par la formulaon de
quesons de fond ‐ par l'enseignant ou l'élève ‐, quesons qui viendront
mover et guider leurs recherches sur des thèmes, des problèmes ou des
défis abordés dans le cadre des résultats d'apprenssage du programme
et des champs d'intérêt des élèves. 

L'enquête donne l'occasion à l'enfant de parciper acvement et en équipe à une démarche axée sur la recherche de
sens et la compréhension. La connaissance factuelle est peut‐être nécessaire, mais elle n'est pas suffisante. Ce qui est
important, c'est de savoir comment accéder à la masse d'informaon relave à la santé qui existe, et la comprendre.
Les enfants doivent aller au‐delà de la simple accumulaon de connaissances pour acquérir des connaissances
praques et des compétences ules lorsqu'il s'agit de saisir les possibilités et de relever les défis en maère de santé ‐
une démarche qu'appuie l'apprenssage par enquête.

La démarche d'enquête, à la source de la
compréhension

La démarche d'enquête donne l'occasion aux élèves d'acquérir des
connaissances et compétences et de développer une curiosité d'esprit,
toutes suscepbles de les aider à mieux comprendre le monde qui les
entoure et leurs expériences de vie. La démarche d'enquête se concentre
sur la définion de quesons de fond, de projets smulants et
d'applicaons personnelles en vue de mover et d'orienter l'étude de
concepts et de problèmes relevant des résultats d'apprenssage visés par le programme.

L'enquête est plus qu'une simple stratégie pédagogique; c'est le travail réel et authenque auquel pourrait s'aaquer
concrètement quiconque évolue dans le « monde du mieux‐être ».
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L'appren埀�ssage par enquête est
une prise de posi埀�on philosophique
plutôt qu'un ensemble de stratégies
ou d'ac埀�vités, ou une quelconque
approche pédagogique. Il vise en
soi une recherche délibérée et
réfléchie de sens pour les
enseignants comme pour les
enfants. (Mills et Donnelly, 2001, p.
xviii)

L'appren埀�ssage par enquête ne se
définit pas en termes de projets
isolés dans lesquels on s'engagerait
à l'occasion sur une base
individuelle au 埀�tre d'une démarche
didac埀�que tradi埀�onnelle, pas plus
d'ailleurs qu'il ne saurait obéir à un
quelconque scénario prédéterminé.
(Galileo Educa埀�onal Network,
2011)

L'apprenssage par enquête ne suit pas une démarche systémaque
étape par étape; il s'inscrit plutôt dans un processus cyclique au cours
duquel les élèves sont appelés à revisiter diverses phases connues et à
réviser leurs posions à la suite des découvertes qu'ils font, des
compréhensions qu'ils acquièrent et des nouveaux savoirs qu'ils
construisent avec d'autres. C'est le type de travail auquel se livre, pour
créer ou construire son savoir, quiconque évolue dans ces disciplines. Il
s'agit d'une démarche qui demande qu'on s'engage dans de sérieuses
recherches, ainsi que dans la créaon de nouveaux savoirs et leur mise à
l'épreuve (Galileo Educaonal Network, 2011). 

La démarche d'enquête s'appuie sur l'esprit de curiosité inhérent des
élèves et sur leur désir d'apprendre en puisant dans leurs antécédents,
leurs expériences, leurs intérêts divers. Elle leur donne des occasions de
parciper acvement à une recherche collaborave de sens, de
connaissance et de changement. Même si, à l'occasion, cela passe par la mémorisaon de faits ou d'éléments
d'informaon, cela ne saurait s'arrêter là. Ce qui importe dans le programme de bienêtre, c'est de savoir comment
trouver et interpréter l'informaon et discerner celle qui est fiable et pernente au bienêtre. Les élèves doivent y
acquérir une démarche personnelle d'acquision de savoirs ules et applicables ‐ démarche qui ne saurait passer
autrement que par l'apprenssage par enquête.

Les élèves qui adoptent une démarche d'enquête :

cherchent à approfondir leurs connaissances et leur compréhension
plutôt qu'à assimiler passivement de l'informaon;
confrontent des points de vue divers et des idées conflictuelles en vue
de transformer leurs connaissances et expériences déjà acquises en
de nouveaux savoirs plus profonds;
parcipent directement et acvement à la découverte de nouveaux
savoirs plutôt que de recevoir passivement de l'informaon;
transposent les connaissances et habiletés nouvelles à de nouveaux
contextes;
s'approprient le processus d'apprenssage connu et les
compétences du contenu visées par le programme.

(Adapté de Kuhlthau, Maniotes et Caspari, 2007)
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L'enquête est une approche
philosophique plutôt qu'un
ensemble de stratégies ou
d'ac埀�vités ou qu'une méthode
d'enseignement par埀�culière. Elle
favorise donc un appren埀�ssage
délibéré et réfléchi chez les
enseignants et les enfants.
(TRADUCTION ¿ Mills et Donnelly,
2001, p. xviii)

Construire des savoirs par l'enquête

La construcon des savoirs par l'enquête est un processus d'exploraon et d'invesgaon qui structure l'organisaon
de l'enseignement‐apprenssage. Il permet à l'élève de parciper acvement à l'élaboraon et l'exploitaon des
quesons capvantes. Ainsi, l'élève garde sous différentes formes des traces de sa réflexion, de son quesonnement,
de ses réponses et des différentes perspecves. Cela peut devenir une source d'évaluaon des apprenssages et du
processus lui‐même. Cee documentaon favorise un regard en profondeur de ce que l'élève sait, comprend et peut
faire.

Ce processus comprend différentes phases non linéaires telles que planifier, recueillir, traiter, créer, partager et évaluer,
avec des points de départ et d'arrivée variables. La réflexion métacognive souent ce processus. Des quesons
capvantes sur des sujets, problèmes ou défis se rapportant aux concepts et au contenu à l'étude et déclenchant le
processus d'enquête.

Une queson capvante : 

s'inspire du vécu, des intérêts et de la curiosité de l'élève;
provoque l'invesgaon pernente des idées importantes et de la thémaque principale;
suscite une discussion animée et réfléchie, un engagement soutenu, une compréhension nouvelle et l'émergence
d'autres quesons; 
oblige à l'examen de différentes perspecves, à un regard crique sur les faits, à un appui des idées et une
jusficaon des réponses; 
incite à un retour constant et indispensable sur les idées maitresses, les hypothèses et les apprenssages
antérieurs; 
favorise l'établissement de liens entre les nouveaux savoirs, l'expérience personnelle, l'accès à l'informaon par la
mémoire et le transfert à d'autres contextes et maères.

L'enquête en vue de la prise de décision en
ma�ère de santé

Prendre des décisions fait pare de la vie quodienne de tous les enfants.
Qu'ils en soient conscients ou non, les élèves de 3e année prennent déjà
des décisions. Le but visé par l'enquête en vue de la prise de décision en
maère de santé est de rer par de l'esprit d'émerveillement et de
curiosité des enfants et de profiter de leurs expériences, intérêts et vécu
pour informer la prise de décision.
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Le programme de bienêtre
s'ar埀�cule autour d'une démarche
d'enquête et de prise de décision
qui donne à l'élève les moyens
d'aĀeindre et de maintenir son
mieux‐être personnel tout au long
de sa vie.

Entre autres exemples de stratégies concrètes pour aider les élèves à
acquérir des habiletés de prise de décision, notons :

Offrir aux enfants des occasions de praquer les techniques de prise
de décision (Elias, Branden‐Muller, & Sayee, 1991);
Faire travailler les enfants par équipe ou en pet groupe à des
décisions à prendre pernentes (Campbell & Laskey, 1991);
Se servir de situaons concrètes et de décisions à prendre qui
reflètent les intérêts des enfants et sont pernentes à leur quodien
(Campbell & Laskey, 1991; Graumlich & Baron, 1991);
Encourager les enfants à rechercher de nouvelles informaons
lorsqu'ils doivent prendre une décision et les aider à éviter de
suresmer leurs connaissances et leurs capacités (Fischhoff, Crowell, & Kipke, 1999);
Aider les enfants à comprendre en quoi leurs choix personnels affectent les autres (Kuther & Higgins‐D'Alessandro,
2000);
Faire comprendre aux enfants comment les émoons personnelles peuvent influencer le raisonnement, les
senments et les comportements (Fischhoff et al 1999);
Aider les enfants à reconnaitre les préjugés (Baron & Brown, 1991; Campbell & Laskey, 1991).

L'enquête ne doit pas s'envisager en termes de projets isolés, entrepris occasionnellement et individuellement dans le
cadre de la pédagogie tradi埀�onnelle de la transmission des savoirs. Elle n'est pas non plus une méthode à implanter en
suivant un scénario élaboré à l'avance. (Galileo Educa埀�onal Network, 2008

En 3e année, l'enquête en vue de la prise de décision en maère de santé est représentée sous la forme d'un feu de
circulaon.

Le feu rouge indique qu'élèves et enseignants doivent S'ARRÊTER pour réfléchir et quesonner les connaissances
dans le cadre de la salle de classe et en dehors de ce cadre. Ceci revient à poser des quesons capvantes, à
réfléchir à ce qu'on sait et à imaginer les différentes possibilités.
Le feu jaune suggère qu'élèves et enseignants RÉFLÉCHISSENT sérieusement à ce qu'ils voient, entendent et
ressentent. Ceci revient à rassembler de l'informaon d'une vaste gamme de sources dans le but de comparer
l'informaon, de faire des rapprochements et de façonner de nouvelles idées.
Le feu vert, c'est l'aspect « acon » de l'apprenssage. Les élèves PASSENT À L'ACTION pour améliorer leur santé et
leur sécurité personnelle, en meant en applicaon ce qu'ils savent et comprennent.
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Comme les enfants explorent, s'émerveillent et s'engagent dans des démarches d'enquête, ils auront de plus en plus
d'occasions de prendre des décisions bonnes pour leur santé. Le feu de circulaon peut servir soit pour chaque élève
individuellement soit pour les groupes d'enfants et faire pare de la prise de décision en maère de santé.

L'Approche globale de la santé en milieu scolaire

La santé et le bienêtre de la populaon canadienne dépendent d'un nombre de facteurs : des facteurs généques, des
choix personnels, l'accessibilité à des services de santé et des comportements individuels influencés par
l'environnement physique, économique, social et culturel. En tant qu'éducateurs et éducatrices de bienêtre, nous
avons besoin de reconnaitre à cee gamme de facteurs d'influence sur le bienêtre tant au niveau personnel que
collecf, et d'y répondre. Une approche globale de la santé en milieu scolaire implique une collaboraon à grande
échelle entre le personnel scolaire et les membres de la communauté dans le but d'améliorer le bienêtre des élèves.
Les défis sociaux et des défis de santé requirent une approche globale où il y a collaboraon entre les jeunes, les
familles, les écoles, les agences communautaires et les paliers du gouvernement. Les écoles en santé sont des écoles
plus efficaces et tout exercice de planificaon pour l'amélioraon scolaire devrait tenir compte des considéraons
sociales et de bienêtre. (Associaon canadienne pour la santé scolaire, 2007) [ traducon libre]

Le but de l'approche globale de la santé en milieu scolaire est de favoriser de façon collaborave :

la promoon de la santé et du bienêtre;
la prévenon de certaines maladies, troubles et blessures;
l'intervenon pour appuyer les enfants et adolescents en difficulté ou à risque;
l'appui aux élèves qui font déjà face à des défis de santé;
l'égalité des chances pour vivre le succès académique.

Bienêtre 3

15



Ce programme d'études nous invite à penser à l'éducaon au bienêtre en termes des besoins et des intérêts des
élèves. Comment l'éducaon au bienêtre peut‐elle être plus stratégique, engageante et authenque? Comment peut‐
elle aider les jeunes enfants et les adolescents :

à devenir plus compétents et plus confiants de trouver et mere en applicaon l'informaon sur le bienêtre;
à mieux comprendre le bienêtre au niveau personnel, familial, communautaire et de l'environnement; 
à s'engager à éviter les comportements à risque;
à choisir des comportements favorisant le bienêtre?

Les quatre fondements intégrés de l'Approche globale de la santé en milieu
scolaire
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La loupe représente l'ensemble des composantes à considérer, à comprendre et à influencer de façon saine pour
aeindre le bienêtre individuel. Sous la loupe se trouve les quatre dimensions interdépendantes de l'apprenssage
holisque. Dans le cercle intérieur se trouvent les buts du bienêtre et le cercle extérieur présente les contextes
impliqués dans l'Approche globale de la santé.
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L'appren�ssage holis�que

L'apprenssage holisque est fondé sur le principe de l'interdépendance; un élève est considéré comme une personne
enère avec des liens dynamiques entre les dimensions physiques, cognives, émoonnelles et spirituelles. Les
résultats d'apprenssage encouragent et meent au défi les éducateurs et les éducatrices de réfléchir à une
planificaon holisque du bienêtre. L'éducaon de la personne enère vise le développement d'un élève qui est en
santé, instruit, mové et engagé.

La liéra�e en santé

L'expression « liérae en santé » fait référence à la capacité d'une personne d'accéder à des renseignements liés à sa
santé physique, émoonnelle, mentale et spirituelle, ainsi qu'à prendre des décisions éclairées sur sa santé. Une
personne ayant un niveau élevé de liérae en santé est capable notamment de lire et de comprendre de
l'informaon sur la santé (p. ex. l'usage approprié des médicaments sur ordonnance) et de prendre les mesures qui
s'imposent; elle est capable de communiquer efficacement aux médecins ses besoins en maère de santé et elle
possède les aptudes d'écoute nécessaires pour comprendre les direcves qui lui sont données.

Les chercheurs et les décideurs du domaine de la santé et de l'éducaon considèrent que la liérae en santé est un
élément déterminant reliant l'instrucon à la santé, un facteur de causalité des écarts dans la santé des différents
groupes au sein de la populaon et un indicateur de la santé de la populaon en général. (Adapté du Conseil canadien
sur l'apprenssage en santé, 2007, p. 3)

L'équaon est très simple :Niveau d'éduca�on élevé et capacité d'apprendre au sujet de la santé = meilleure santé.
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Finalité et buts
Les buts sont des énoncés généraux qui représentent les aentes du Ministère par rapport aux connaissances, aux
compétences, aux habiletés et aux a�tudes des élèves à la fin d'un programme d'études. Ces buts demeureront les
mêmes pour tous les niveaux scolaires.

Le programme de bienêtre de la maternelle à la 12e année poursuit trois buts :

Les élèves développeront les connaissances, les habiletés et la confiance nécessaires pour agir en vue d'améliorer
leur santé.
Les élèves prendront des décisions averes, fondées sur leurs connaissances relaves à la santé.
Les élèves appliqueront des décisions qui vont améliorer leur santé personnelle ou celle des autres.

Ces trois buts du bienêtre souennent les Grandes orientaons de l'apprenssage et les Compétences
transdisciplinaires.

Connaissances, habiletés et confiance (CHC)

Développer les connaissances, les habiletés et la confiance nécessaires pour agir en vue d'améliorer sa santé.

Prise de décisions aver�es (PD)

Prendre des décisions averes, fondées sur ses connaissances relaves à la santé.

Applica�on des décisions (AP)

Appliquer des décisions qui vont améliorer sa santé personnelle ou celle des autres.

L'éducaon au bienêtre favorise l'amélioraon de la santé, tout en reconnaissant qu'il existe de nombreux facteurs
dans la promoon de la santé à chacune des étapes de développement des jeunes. Ce programme d'études présente
de nombreuses d'occasions pour les élèves d'aeindre et de maintenir un corps en santé au niveau physique, affecf,
spirituel et mental. Les élèves peuvent acquérir les connaissances, les habiletés et la confiance nécessaires, pour, par
exemple, s'engager à choisir des comportements en lien avec des praques sécuritaires, prendre des décisions
éclairées en lien avec des choix alimentaires personnels, communiquer de manière efficace dans les relaons,
s'engager à améliorer leur santé et celle de leur famille, de leur communauté et de l'environnement.
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La perspec�ve par niveau scolaire

ans le cadre du programme d'immersion française, le programme d'études de bienêtre s'organise autour d'une
perspecve par niveau scolaire pour le développement des connaissances, des habiletés requises et de la confiance
nécessaires :

3e année : Examiner les connaissances et l'informaon sur la santé

4e année : Faire part de ce qui signifie « être en santé »

5e année : Surmonter les obstacles et saisir les occasions contribuant au bienêtre holisque

6e année : Affirmer ses balises personnelles 

7e année : Prendre un engagement personnel

8e année : Soutenir les autres

9e année : Promouvoir la santé

Ces perspecves suivent une progression à travers les niveaux scolaires pour abour à des prises de décision
autonomes et à la promoon collaborave de la santé.

Un programme scolaire efficace axé sur le bienêtre

Un programme efficace en bienêtre appuie l'élève et lui permet d'aeindre les résultats d'apprenssage grâce : 

à la mise en oeuvre d'une approche globale de la santé en milieu scolaire; 
à l'éducaon holisque de l'enfant; 
à l'accent mis sur la liérae en santé;
à l'apprenssage par enquête.
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Les résultats d'appren埀�ssage
décrivent les connaissances,
habiletés et no埀�ons que les élèves
doivent posséder à la fin de chaque
niveau scolaire.

Les indicateurs de réalisa埀�on
représentent ce que les élèves
doivent savoir et être capables de
faire s'ils ont aĀeint le résultat
d'appren埀�ssage.

Comment u�liser ce programme d'études
Les résultats d'appren�ssage décrivent ce que l'élève est censé savoir et
pouvoir faire à la fin de l'année quel que soit le niveau scolaire et le
domaine d'études de l'élève. À ce tre, tous les résultats d'apprenssage
doivent être aeints. Les résultats d'apprenssage orientent les acvités
de mesure et d'évaluaon, de même que la planificaon du programme,
des unités et des leçons.

Entre autres caractérisques, les résultats d'apprenssage :

sont centrés sur ce que l'élève apprend plutôt que sur ce que
l'enseignant ou l'enseignante enseigne;
précisent les habiletés et les capacités, les connaissances et la compréhension, ainsi que les a�tudes que l'élève
est censé avoir acquises; 
sont observables, mesurables et réalisables; 
sont rédigés avec des verbes d'acon et dans une langue professionnelle claire (le vocabulaire du domaine de
l'éducaon et de la maère en queson); 
sont élaborés afin d'être aeints en contexte, de manière à ce que l'apprenssage soit significaf et qu'il y ait un
lien entre les maères; 
sont formulés en foncon de l'année et de la maère; 
sont soutenus par des indicateurs de réalisaon qui reflètent la portée et la profondeur des aentes; 
ennent compte de l'évoluon de l'apprenssage et ont un lien avec la maère présentée dans les autres années,
lorsque cela est pernent.

Les indicateurs de réalisa�on représentent ce que l'élève doit savoir ou
pouvoir faire pour aeindre un résultat d'apprenssage donné. Au
moment de planifier leur cours, les enseignants doivent bien connaitre
l'ensemble des indicateurs de réalisaon en cause, de manière à
comprendre le résultat d'apprenssage dans toute sa portée et dans
toute sa profondeur. Forts de cee compréhension, les enseignants
peuvent élaborer leurs propres indicateurs adaptés aux intérêts, aux
expériences et aux apprenssages passés de leurs élèves. Ces indicateurs
de leur cru ne doivent cependant pas déroger du but visé par le résultat
d'apprenssage.
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Résultats d'appren�ssage et indicateurs de réalisa�on

Légende

Code des résultats d'appren�ssage et indicateurs de
réalisa�on

Abrévia�on des buts

3CHC.1(a)

3 Niveau scolaire [CHC]
Connaissances, habiletés et
confiance

CHC But [PD] Prise de décisions averes

1 Résultat d'apprenssage [AP] Applicaon des décisions

(a) Indicateur de réalisaon

Termes u�lisés dans les résultats d’appren�ssage et les indicateurs de réalisa�on à des fins par�culières

y compris Indique ce qui est obligatoire et ce qui devra être évalué même si d’autres apprenssages peuvent être abordés

tel que; telle que 
tels que; telles que

présente des suggesons de contenu sans exclure d’autres possibilités

p. ex. présente des exemples précis touchant un concept ou une stratégie

Buts

Connaissances, habiletés et
confiance (CHC)

Développer les connaissances, les habiletés et la confiance nécessaires pour agir en vue
d’améliorer sa santé.

Prise de décisions aver�es (PD) Prendre des décisions averes, fondées sur ses connaissances relaves à la santé.

Applica�on des décisions (AP) Appliquer des décisions qui vont améliorer sa santé personnelle et celle des autres.

Perspec�ve soutenant la 3  année : Examiner les connaissances et l’informaon sur la santée
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Résultats d'appren�ssage et indicateurs de réalisa�on (suite)

Résultats d'appren�ssage

Développer les connaissances, les habiletés et la confiance nécessaires pour agir en vue d’améliorer sa santé

3CHC.1 Déterminer les effets d’une variété d’aliments et de l’acvité physique sur le développement du cerveau, du
corps et du système immunitaire.

3CHC.2 Examiner la dimension spirituelle de son for intérieur et l’importance de nourrir cet aspect de soi‐même.

3CHC.3 Déterminer les effets bénéfiques ou nocifs de la consommaon de certaines substances sur sa santé et celle
des autres, y compris le tabac.

3CHC.4 Déterminer les acons ou gestes possibles pour l’amélioraon de sa santé et celle de sa famille ou des gens
de son foyer.

3CHC.5 Choisir les comportements ou les praques sécuritaires pour soi et les autres au sein du foyer.

3CHC.6 Disnguer entre la violence réelle (p. ex. disputes dans la cour d'école, aouchements inadmissibles,
inmidaon) et la violence ficve (p. ex. dessins animés, lue‐spectacle, jeux vidéos) et déterminer l’influence de
chacune sur la santé et le bienêtre.

Prendre des décisions éclairées, fondées sur ses connaissances rela�ves à la santé

3PD.1 Établir l’importance de la prise de décision à parr d’informaons fiables au sujet :
d’une saine alimentaon et de l’acvité physique;
du for intérieur;
des substances ules et nocives;
des relaons saines au foyer;
de la sécurité au foyer;
des effets de la violence.

Appliquer des décisions qui vont améliorer sa santé personnelle ou celle des autres

3AP.1 Agir en tenant compte de ses connaissances, de ses habiletés et de la confiance acquise en lien avec l’un des
sujets suivants :

la saine alimentaon et l’acvité physique;
le for intérieur;
les substances ules et nocives;
des relaons saines, la sécurité au foyer et les effets de la violence.
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Développer les connaissances, les habiletés et la confiance nécessaires pour agir en vue d’améliorer sa santé

L'élève devra : L'élève :

3CHC.1 Déterminer les effets
d’une variété d’aliments et de
l’ac奱�vité physique sur le
développement du cerveau, du
corps et du système immunitaire.

a. Étudie le rôle fondamental que joue le système immunitaire, p. ex.
combare la maladie ou les infecons.

b. Discute du système immunitaire humain avec un vocabulaire approprié tel
que les microbes, les virus, les vaccins, les ancorps.

c. Jusfie ses réponses à l’aide de quesons telles que :
Qu’est‐ce qui arrive quand le système immunitaire n’est pas en santé
ou ne fonconne pas adéquatement ?
Qu’est‐ce qui développe et mainent en santé le corps, le cerveau et
le système immunitaire?
Comment mon corps obent‐il les éléments nutrifs nécessaires pour
être en santé?

d. Examine le rôle de l’alimentaon et de l’acvité physique sur la santé :
du cerveau;
du corps;
du système immunitaire.

e. Disngue entre un fait, une opinion, une idée erronée et une préférence à
l’égard des aliments sains et de l’acvité physique.

f. Détermine le lien entre les choix alimentaires et la capacité du corps
d’absorber des quantés et des types différents d’éléments nutrifs.

g. Reconnait les conséquences de bons ou de mauvais choix alimentaires sur
son cerveau et sur son corps, p. ex. la prise de poids par les éléments sucrés,
les bienfaits de la consommaon de l’eau, les aliments trop salés.

h. Prend conscience que les aliments fournissent des éléments nutrifs (voir
l’introducon du Guide alimentaire canadien).
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L'élève devra : L'élève :

3CHC.2 Examiner la dimension
spirituelle de son for intérieur et
l’importance de nourrir cet aspect
de soi‐même.

a. 3CHC.2(a) Explique à ses pairs des idées difficiles à comprendre, p. ex.
Pourquoi rêvons‐nous? Qu’arrive‐t‐il aux animaux de compagnie lorsqu’ils
meurent?

b. Invesgue les quesons telles que :
Qu’est‐ce que c’est ton for intérieur?
Comment peut‐on le décrire?

c. Idenfie les mots ulisés pour décrire le for intérieur, p. ex. l’âme, l’esprit.
d. Détermine que le for intérieur est le centre des pensées et des senments
qui guident ou influencent le comportement personnel.

e. Discute d’un récit ou d’une chanson au sujet de l’esprit ou de l’âme.
f. Discute de l’idée que « Ce qui est plus important, c’est qui vous êtes à
l’intérieur et non ce à quoi vous ressemblez à l’extérieur ».

g. Parcipe à des expériences axées sur le renforcement de liens avec des
personnes et avec d’autres formes de vie, par exemple. :

observaon aenve du monde naturel;
rituel de classe centré sur la valorisaon de chaque membre de la
classe;
parcipaon à des acvités culturelles.

h. Invesgue l’émerveillement, par exemple. :
se poser la queson  « Qu’est‐ce qui m’émerveille? » ;
observer les animaux et les insectes;
faire une collecon de feuilles ou de pierres;
explorer comment les nuages sont uniques;
s’interroger sur l’origine de la pluie.

i. Discute de la différence entre les pensées, les senments et les acons qui
nourrissent son for intérieur et ceux qui lui nuisent.
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L'élève devra : L'élève :

3CHC.3 Déterminer les effets
bénéfiques ou nocifs de la
consomma奱�on de certaines
substances sur sa santé et celle
des autres, y compris le tabac.

a. Parle respectueusement des substances comme des drogues, de la
dépendance, du tabac, des vitamines, des médicaments, p. ex. fait référence
aux vrais termes pour désigner des substances.

b. Explore ses connaissances et ses croyances en lien avec la consommaon de
substances, à l’aide des quesons, p. ex. « Quel est l’impact de la fumée de
cigaree sur ma santé? »

c. Examine des fausses affirmaons au sujet de la consommaon nocive de
certaines substances par exemple :

l’alcool n’est pas une drogue;
une pilule ne peut pas me faire mal;
mon ami me dit que c’est correct, alors c’est vrai.

d. Reconnait l’ulisaon saine ou malsaine de substances, par exemple :
les médicaments;
les vitamines;
les drogues;
le tabac.

e. Comprend la différence entre le tabac sacré ulisé dans les cérémonies des
Premières Naons et des Més et le tabac commercial.

f. Fait le lien entre le mainen et le rétablissement de la santé à parr des
substances, telles que :

les vitamines;
les médicaments;
le tabac, le foin d’odeur, la sauge et le cèdre.

g. Reconnait les abus de substances qui nous aident et les effets de ces abus
sur la santé.

h. Examine les effets des drogues telles que l’alcool et le tabac sur sa santé et
celle des autres.

i. Compare une variété de substances vendues sur ou sans ordonnance, p. ex.
analgésique (médicament pour soulager la douleur), sirop contre la toux,
alcool, tabac, marijuana, vitamines.
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L'élève devra : L'élève :

3CHC.4 Déterminer les ac奱�ons ou
gestes possibles pour
l’améliora奱�on de sa santé et celle
de sa famille ou des gens de son
foyer.

a. Discute des familles en ulisant un langage respectueux, p. ex. parenté,
parents, parents‐substuts, frères et soeurs.

b. Cherche différentes définions de « foyer », p. ex. un endroit où l’on vit avec
d’autres membres de sa famille.

c. Représente la diversité des familles, p. ex. famille biparentale,
monoparentale, adopve, élargie, parents de même sexe.

d. Reconnait les caractérisques d’un foyer ou d’une famille saine, par
exemple :

le dévouement des uns envers les autres;
le bienêtre physique, mental, spirituel et émoonnel;
la communicaon efficace au sein de la famille;
l’appréciaon des membres de la famille;
le temps de qualité passé ensemble.

e. Illustre les contribuons de divers membres de la famille, y compris lui ou
elle‐même, au bienêtre physique, mental, émoonnel et spirituel de la
famille et du foyer.

f. Établit des liens entre les conséquences d’une bonne ou une mauvaise
communicaon au sein du foyer et son impact sur les individus de la famille.

g. Jusfie ses réponses à l’aide des quesons suivantes :
Est‐ce qu’une personne peut être en santé dans un foyer qui n’est pas
en santé?
Est‐ce qu’une personne peut avoir des défis de santé dans une maison
en santé?

h. Propose des soluons pour améliorer la santé du foyer ou de la famille.
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L'élève devra : L'élève :

3CHC.5 Choisir les
comportements ou les pra奱�ques
sécuritaires pour soi et les autres
au sein du foyer.

a. Revoit la significaon du mot « risque ».
b. Idenfie les risques potenels d’accidents à l’intérieur et à l’extérieur de la
maison, p. ex. les produits nocifs, les véhicules récréafs, le mauvais usage
de feu et de l’électricité.

c. Établit des stratégies sécuritaires de geson du risque, par exemple :
planifier d’avance;
respecter les consignes de sécurité;
arrêter, regarder, écouter aux intersecons;
demander des conseils et de l’aide d’une personne en qui il ou elle a
confiance.

d. Classe divers risques reconnus dans les catégories suivantes : ceux que l’on
peut prévenir, ceux que l’on peut éviter et ceux que l’on peut réduire.

e. Donne des exemples d’habitudes prévenves en maère de sécurité, p.ex. 
vérificaon annuelle des détecteurs de fumée;
garder les numéros d’urgence à la portée de la main;
uliser l’équipement de façon sécuritaire;
« arrête, tombe et roule. »

f. Détermine des stratégies pour le mainen de la sécurité et la diminuon des
risques au foyer, p. ex. :

garder les escaliers libre d’objets, y compris les jouets;
ne pas mere les bicyclees derrière les autos;
mere les poisons en lieu sûr;
établir un plan d’évacuaon en cas d’incendie;
afficher les numéros de téléphone importants bien en vue.

g. Étudie les praques de sécurité personnelle ou familiale au foyer, p. ex. plan
d’évacuaon en cas d’incendie, numéros de téléphone importants bien en
vue, l’appel d’urgence), et les décrit.

h. Jusfie ses réponses à l’aide de quesons
Qu’est‐ce qui m’aiderait à prendre une décision?
Qu’est‐ce qui m’aiderait à demander de l’aide?
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L'élève devra : L'élève :

3CHC.6 Dis奱�nguer entre la
violence réelle (p. ex. disputes
dans la cour d'école,
aouchements inadmissibles,
in奱�mida奱�on) et la violence fic奱�ve
(p. ex. dessins animés, lue‐
spectacle, jeux vidéos) et
déterminer l’influence de chacune
sur la santé et le bienêtre.

a. Idenfie des exemples de langage respectueux relavement aux mauvais
traitements envers les gens.

b. Fait l’inventaire des connaissances et des croyances au sujet de la violence
dans les communautés.

c. Différencie la violence physique, mentale ou sexuelle ficve de la violence
réelle, p. ex. les disputes dans la cour de l’école, les dessins animés, les jeux
vidéo, la cyber inmidaon.

d. Différencie les types de violence et de mauvais traitements réels, y compris :
la violence physique, p. ex. donner des coups de poing, des coups de
pied;
la violence sexuelle, p. ex. aouchements inadmissibles;
la violence psychologique, p. ex. injures, exclusion, cyber inmidaon.

e. Discute des exemples de violence ficve, p. ex. films, jeux vidéo, dessins
animés et lue‐spectacle.

f. Examine l’influence des médias sur les percepons de la violence, p. ex. un
individu qui regarde une variété de types de films et un autre individu qui ne
regarde que des bandes dessinées violentes et des films axés sur la violence.

g. Démontre les effets de comportements violents ou non violents, et nocifs ou
inoffensifs, sur lui ou elle‐même et sur les autres.

h. Explique des effets de la violence sur l’esprit, le corps et son for intérieur, p.
ex. la peur, la déprime, l’insécurité et le désespoir.
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Prendre des décisions éclairées, fondées sur ses connaissances rela�ves à la santé

L'élève devra : L'élève :

3PD.1 Établir l’importance de la
prise de décision à par奱�r
d’informa奱�ons fiables au sujet :

d’une saine alimenta奱�on et
de l’ac奱�vité physique;

du for intérieur;
des substances u奱�les et

nocives;
des rela奱�ons saines au foyer;
de la sécurité au foyer;
des effets de la violence.

a. Compare deux processus décisionnels employés par quelqu’un dans la
communauté, dans un film, un récit ou une oeuvre liéraire :

l’un qui examine les informaons et les faits avant la prise de décision;
l’autre, qui prend une décision spontanément.

b. Détermine le genre d’informaon nécessaire pour une prise de décision
éclairée.

c. Différencie entre les sources d’informaon juste et les sources d’informaon
erronée dans la communauté.

d. Compare des situaons où il faut :
faire appel aux services d’urgence, p. ex. appeler le 911 si une
personne est inconsciente;
tout simplement demander de l’aide parce qu’il n’y a pas urgence, p.
ex. aller chez un voisin ou une voisine en qui vous avez confiance s’il
n’y a personne à la maison lorsque vous revenez de l’école.

e. Fait le lien entre demander et recevoir de l’aide d’une part et l’importance
d’examiner l’informaon afin de prendre une décision éclairée.

f. Idenfie des occasions d’améliorer sa santé grâce à la recherche
d’informaons.
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Appliquer des décisions qui vont améliorer sa santé personnelle ou celle des autres

L'élève devra : L'élève :

3AP.1 Agir en tenant compte de
ses connaissances, de ses
habiletés et de la confiance
acquise en lien avec l’un des
sujets suivants :

la saine alimenta奱�on et
l’ac奱�vité physique;

le for intérieur;
les substances u奱�les et

nocives;
des rela奱�ons saines, la

sécurité au foyer et les effets de
la violence.

a. Revoit ce qui peut être fait compte tenu de ses connaissances.
b. Développe un plan d’acon à la lumière de ses connaissances actuelles.
c. Documente le plan d’acon entrepris et fait rapport.
d. Représente les apprenssages acquis suite à l’exécuon du plan d’acon, p.
ex., Qu’est‐ce que j’ai bien fait?, Qu’est‐ce que je pourrais faire différemment
à l’avenir?
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Toute pensée est contextualisée!

Donc l'élève qui vit un
appren埀�ssage et une évalua埀�on
contextualisés développe une
compréhension plus approfondie,
peut faire le transfert de ses
connaissances et a un ancrage pour
une étude interdisciplinaire.

Le bienêtre et les autres ma�ères
Le bienêtre abordé de façon interdisciplinaire, dans un contexte
authenque à cee discipline, favorise un apprenssage approfondi pour
l'élève. Ainsi, l'élève sera en mesure de faire des liens entre son vécu en
bienêtre, les autres disciplines, la communauté et ce qu'il ou elle aimerait
apprendre dans l'avenir. De plus, l'élève est encouragé à devenir
responsable de son apprenssage et engagé dans celui‐ci, ce qui rend
l'apprenssage plus signifiant. Une approche interdisciplinaire permet à
l'élève de se développer de manière équilibrée tant au niveau physique,
émof et mental que spirituel. Plus l'élève fera l'expérience de liens
variés et forts en bienêtre, plus son apprenssage sera riche.
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Aperçu des deux niveaux scolaires

Développer les connaissances, les habiletés et la confiance nécessaires pour agir en vue d’améliorer sa santé

3CHC.1 Déterminer les effets d’une variété d’aliments et
de l’ac奱�vité physique sur le développement du cerveau,
du corps et du système immunitaire.

4CHC.1 Discerner une représenta奱�on saine de
l’alimenta奱�on et de l’ac奱�vité physique :

à la préadolescence;
à l’adolescence.

3CHC.2 Examiner la dimension spirituelle de son for
intérieur et l’importance de nourrir cet aspect de soi‐
même.

4CHC.2 Examiner les contribu奱�ons des méthodes
tradi奱�onnelles de guérison, y compris des pra奱�ques des
Premières Na奱�ons et des Mé奱�s et de la médecine
occidentale, dans la préven奱�on et la ges奱�on des défis
de santé, y compris :

la maladie mentale;
le VIH/sida;
l’hépa奱�te C;
le diabète.

3CHC.3 Déterminer les effets bénéfiques ou nocifs de la
consomma奱�on de certaines substances sur sa santé et
celle des autres, y compris le tabac.

4CHC.3 Déterminer des habiletés interpersonnelles et
des stratégies saines pour le main奱�en de l’harmonie ou
la résolu奱�on des désaccords dans une rela奱�on.

3CHC.4 Déterminer les ac奱�ons ou gestes possibles pour
l’améliora奱�on de sa santé et celle de sa famille ou des
gens de son foyer.

4CHC.4 Déterminer la responsabilité personnelle en
ma奱�ère de sécurité et de protec奱�on dans une variété de
situa奱�ons.

3CHC.5 Choisir les comportements ou les pra奱�ques
sécuritaires pour soi et les autres au sein du foyer.

4CHC.5 Déterminer l’influence des rela奱�ons sur
l’iden奱�té, y compris le concept de soi, l’es奱�me de soi et
l’autonomie.

3CHC.6 Dis奱�nguer entre la violence réelle (p. ex.
disputes dans la cour d'école, aouchements
inadmissibles, in奱�mida奱�on) et la violence fic奱�ve (p. ex.
dessins animés, lue‐spectacle, jeux vidéos) et
déterminer l’influence de chacune sur la santé et le
bienêtre.

4CHC.6 Évaluer des stratégies saines de ges奱�on du
stress et de l’anxiété.

Prendre des décisions éclairées, fondées sur ses connaissances rela�ves à la santé

3PD.1 Établir l’importance de la prise de décision à
par奱�r d’informa奱�ons fiables au sujet :

d’une saine alimenta奱�on et de l’ac奱�vité physique;
du for intérieur;
des substances u奱�les et nocives;
des rela奱�ons saines au foyer;
de la sécurité au foyer;
des effets de la violence.

4PD.1 Déterminer l’impact de la responsabilité
personnelle et de la communica奱�on dans la prise de
décisions éclairées au sujet de :

la saine alimenta奱�on et l’ac奱�vité physique;
la préven奱�on et la ges奱�on des défis de santé;
le main奱�en ou le rétablissement de l’harmonie

dans les rela奱�ons;
la sécurité et la protec奱�on;
l’iden奱�té personnelle;
les facteurs de stress et d’anxiété.
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Appliquer des décisions qui vont améliorer sa santé personnelle ou celle des autres

3AP.1 Agir en tenant compte de ses connaissances, de
ses habiletés et de la confiance acquise en lien avec l’un
des sujets suivants :

la saine alimenta奱�on et l’ac奱�vité physique;
le for intérieur;
les substances u奱�les et nocives;
des rela奱�ons saines, la sécurité au foyer et les

effets de la violence.

4AP.1 Concevoir un plan d’ac奱�on de quatre jours, axé
sur l’un des éléments étudiés suivants :

une saine alimenta奱�on et de l’ac奱�vité physique;
la préven奱�on et la ges奱�on des défis de santé;
le main奱�en ou le rétablissement de l’harmonie

dans les rela奱�ons;
la sécurité et la protec奱�on;
l’iden奱�té personnelle;
les facteurs de stress et d’anxiété.
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Lexique
An�‐oppression : Fait référence aux acons pour changer ou pour mere en queson le fait de favoriser certains
groupes et de marginaliser ou de défavoriser d'autres, p. ex. comment on s'idenfie ou comment on se fait idenfier.

Confiance en soi : Senment qui fait qu'on se fie à soi‐même et à sa débrouillardise.

Dimensions de la santé : Comprennent les 4 dimensions suivantes, qui sont interdépendantes:

Dimension socioaffecve : comprend les éléments en lien aux senments;
Dimension mentale : comprend les éléments au niveau de la pensée;
Dimension physique : comprend les éléments reliés au fonconnement du corps;
Dimension spirituelle : fait référence aux valeurs, aux croyances et aux engagements se trouvant au fond de la
personne.

Eurocentrisme : Tendance à considérer une situaon d'un point de vue étroitement européen.

For intérieur : La noon spirituelle qu'il y a un élément fondamental au sein des personnes, l'esprit, qui est séparable
du corps physique. D'autres termes selon l'usage sont: la conscience, les valeurs, la force universelle de la vie, l'âme.

Iden�té : Idée formée de plusieurs sources que chacun se fait de soi‐même et qui peut influencer son comportement.
Cee idée comprend entre autres : la conscience de son propre corps et de la manière dont il répond ou non aux
besoins de la personne; la conscience de ce que l'on veut et de ce que l'on peut, de ce qui plait ou déplait et la
conscience de la manière dont on établit un rapport avec d'autres personnes et dont les autres vous perçoivent.

Savoir‐faire en santé : La capacité de l'individu à obtenir et à comprendre l'informaon de base en santé afin de
prendre des décisions saines.
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